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L’action humanitaire en milieu urbain reste réactive, non fondée sur des stratégies d’intervention propres. Face à l’ur-
gence et aux contextes souvent difficiles, les projets humanitaires s’inscrivent de façon sectorielle sur des territoires 
prédéfinis. L’assistance dans les camps constitue en cela l’exemple le plus significatif. Les projets humanitaires urbains 
restent rares, notamment en raison de certains a priori, partagés à la fois par les organisations non gouvernementales 
(ONG), les autorités et les bailleurs de fonds. 
Les fortes interactions entre les villes, les camps et les zones rurales ne sont que trop rarement pris en compte et négligent 
ainsi les possibilités de potentialiser les actions en agissant de façon simultanée sur les différents milieux. Les logiques 
d’extension des villes situées en bordure des camps consolidés s’inscrivent sur l’intégration de ceux-ci, tout en prenant 
en compte la nécessité de régénérer ces camps, voire de faire table rase. 
L’analyse des mécanismes d’adaptation des populations affectées montre le caractère provisoire et multipolaire des 
migrations vers et dans les villes. Leur intégration est davantage régie par des logiques individuelles, économiques et 
culturelles, ce qui est perçu à la fois comme nouveau et complexe pour les humanitaires. De plus, les stratégies d’ins-
tallation dans les villes apparaissent singulières en fonction de l’origine des migrants, la forme et la fonction de la ville. 
L’assistance humanitaire auprès des populations est marquée par une accélération de la transformation des supports du 
pouvoir, la création de nouveaux besoins en matière de services mais aussi un affaiblissement des mécanismes d’adap-
tation des populations en exil et un accroissement de la vulnérabilité d’une partie des populations hôtes.
L’implantation des humanitaires en ville suffit à créer un appel d’air des exilés, mais aussi une ville duale, où populations 
et institutions coexistent sans se côtoyer. Cependant, les investissements générés par la présence des ONG dans les 
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Providing humanitarian relief in urban contexts is predominantly characterised by interventions based on instinct, rather 
than specific operational strategies. In response to emergencies and other complex situations, humanitarian organisa-
tions still have a tendency to operate within one specific sector or pre-defined zone. Nowhere is this more apparent than 
the humanitarian relief provided in camps for refugees and internally displaced persons (IDPs). Furthermore, only a 
minority of humanitarian projects are implemented in urban contexts, largely as a result of a certain number of a priori 
assumptions shared by non-governmental organisations (NGOs), local and national authorities, and donors alike.
High levels of interaction exist between towns, camps and rural areas and yet this is rarely taken into account in hu-
manitarian operations, and, as a result, opportunities to maximise the impact of humanitarian efforts by intervening 
simultaneously in different contexts are overlooked. Urban expansion policies seek to integrate consolidated camps 
into neighbouring towns, and as such recognise that these areas either need to be completely regenerated or, in some 
cases, demolished. 
An understanding of the coping strategies adopted by affected populations highlights the temporary and multi-polar 
nature of migration towards and within towns. Economic, cultural and personal factors seem to determine how easily 
these groups integrate in their new environment, which is perceived by humanitarian organisations as being both a new 
and complex development. Furthermore, people in towns adopt coping strategies that reflect not only their background, 
but also by the size of the city and the role it plays in the region. Delivering humanitarian aid to these populations gives 
rise to an accelerated transfer of power from traditional leadership to emerging figureheads and an increasing demand 
for services, but can also negatively impact the capacity of displaced populations to adapt and render some of the host 
population more vulnerable. 
The presence of humanitarian organisations in urban centres acts as a magnet for refugees and IDPs, yet the product 
is often a divided city, with populations and institutions coexisting without necessarily mixing. Meanwhile, the presence 
of NGOs in cities stimulates the economy, albeit somewhat artificially, and can indeed change the role that these towns 
play in the region. Nevertheless, the sometimes abrupt departure of humanitarian organisations may be sufficient to set 
off an economic crisis at a local level. Despite the complexity of emergency interventions in cities, the ability to contain 
urban crises, and by extension urban conflicts, is a major challenge that must be faced.

villes dynamisent artificiellement l’économie, modifient la fonction urbaine des villes qui les accueillent. Néanmoins, 
le départ souvent abrupt des humanitaires sonne comme une crise économique au niveau local. Malgré la complexité 
des interventions dans l’urgence dans les villes, le défi apparaît pourtant de taille afin d’éviter de reproduire des crises 
urbaines, qui portent les germes des nouveaux conflits urbains.




